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À propos de l’analyse économique et environnementale  

Deux fois par année, la Direction de l'information sur le marché du travail et socio-économique, région de 
l’Ontario, de Service Canada, prépare une analyse économique et environnementale. Il s’agit d’un 
rapport qui donne une vue d’ensemble des conditions et des tendances du marché du travail ainsi que 
des conditions et des tendances démographiques et économiques observées dans la province de 
l’Ontario. Les analyses économiques et environnementales visent à appuyer les opérations régionales de 
Service Canada en mettant en évidence les pressions possiblement exercées sur la prestation des 
services et des programmes. Ces analyses pourraient aussi intéresser les personnes qui souhaitent en 
savoir davantage sur la situation de l’économie ou du marché du travail d’une province ou d’une région 
donnée. Les faits et les statistiques présentés dans ce document reposent sur les données qui étaient 
disponibles en date de février 2014.  

Points principaux 

Vue d’ensemble et contexte économique 
 

 La croissance du PIB réel devrait s’accélérer à l’échelle mondiale en 2014 en raison de la 
croissance assez vigoureuse de nombreuses économies avancées dans le monde. 

 Le Canada devrait enregistrer une croissance économique de 2,2 % en 2014, soit une croissance 
supérieure à celle des deux dernières années. En 2013, la croissance a été favorisée par la forte 
consommation intérieure qui a fait contrepoids à la situation décevante des exportations et des 
investissements des entreprises.  

 Les États-Unis sont le principal partenaire commercial de l’Ontario. L’économie américaine a 
enregistré une croissance de 1,9 % en 2013. Selon les prévisionnistes, l’économie américaine 
devrait soutenir une croissance de 2,9 % en 2014. L’économie et le marché du travail de l’Ontario 
devraient profiter de toute amélioration de l’économie américaine, surtout d’un accroissement de 
la consommation privée et des exportations provinciales.     

 Selon l’Enquête sur la population active de Statistique Canada, la croissance de l’emploi s’est 
renforcée en 2013 et devrait se maintenir à peu près au même taux en 2014, soit enivron 1,3 %. 

 
 
Situation des marchés du travail provincial et local 
 

 En Ontario, le taux de chômage moyen suit une tendance à la baisse depuis la fin de la récession 
et s’est établi à 7,5 % en 2013, soit au-dessus de la moyenne nationale de 7,1 %. 

 La situation du marché du travail pour les jeunes Ontariens de 15 à 24 s’est améliorée en 2013.  

 La participation au marché du travail des travailleurs de 55 ans et plus devrait continuer à 
augmenter.  

 La croissance de l’emploi s’est révélée la plus rapide dans les régions économiques de Toronto 
(3,5 %) et de Kitchener-Waterloo-Barrie (2,5 %).  

 L’industrie de la construction demeure particulièrement vigoureuse dans la région économique de 
Toronto, à cause du développement commercial et de la construction de copropriétés ainsi que 
de la mise en œuvre de grands projets d’infrastructure comme celui de la gare de voyageurs 
Union Pearson Express, du prolongement de la ligne de métro Toronto-York Spadina, de 
l’excavation du tunnel de la ligne de train léger Crosstown Eglinton et de la construction du site 
pour la tenue des Jeux panaméricains et parapanaméricains de 2015 à Toronto.  

 Le ralentissement récent de la croissance de l’emploi dans d’autres régions économiques tient à 
la détente du marché des produits de base pour le Nord de l’Ontario et à l’affaiblissement du 
secteur de la fabrication dans le sud de l’Ontario. 
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Introduction  

L’analyse environnementale a pour but de donner un aperçu des grandes tendances et des grands 
enjeux auxquels font face le Canada et la région de l’Ontario et qui influeront sur l’environnement 
économique et social actuel et futur. Le document présente des données factuelles opportunes qui 
soutiennent la planification des activités. Il se divise en deux parties principales. La Section 1 donne une 
vue d’ensemble du contexte économique canadien et ontarien et présente des données sur les 
perspectives d’emploi. La Section 2 brosse un tableau des marchés du travail provincial et régional. Les 
faits et statistiques présentés dans ce document reposent sur les données qui étaient disponibles en date 
de février 2014.  

Partie 1 : Aperçu général et contexte économique 

La croissance du PIB réel devrait se renforcer à l’échelle mondiale en 2014 puisque les perspectives 
économiques s’annoncent meilleures pour divers pays à revenu élevé, Selon Consensus Economics Inc., 
l’économie mondiale devrait enregistrer une croissance d’environ 3,1 % en 2014, un taux supérieur à la 
croissance de 2,5 % en 2013. L’économie américaine devrait afficher une croissance de son PIB réel de 
2,9 % en 2014; et la zone euro devrait enregistrer une augmentation pour la première fois depuis 2011. 
Les économies de marché émergentes qui stimulent la croissance mondiale du PIB depuis la récession 
de 2008 devraient maintenant connaître une faible croissance. Étant donné la décision de la Réserve 
fédérale américaine de réduire l’assouplissement quantitatif à la lumière de l’amélioration constante des 
perspectives pour l’économie américaine, des pays comme l’Inde et la Turquie assistent maintenant à 
une dévaluation rapide de leurs devises, ce qui soulève des inquiétudes au sujet des taux élevés 
d’inflation dans leurs économies respectives. Quant à la Chine, ses perspectives économiques 
s’améliorent depuis le milieu de 2013 par suite des annonces importantes faites par le gouvernement 
chinois concernant son engagement à se concentrer sur la demande intérieure pour stimuler la 
croissance future.  
 
Les économies émergentes ont assisté à un ralentissement considérable de leur croissance économique 
à cause de la diminution de la demande des pays développés et d’une baisse de la consommation 
intérieure. La croissance plus lente que prévu du PIB de ces pays s’est fait sentir sur l’Ontario qui a 
assisté à une réduction de la demande et des prix de ses métaux de base, plus particulièrement le cuivre 
et le nickel. Outre la chute de la demande de la Chine et d’autres économies émergentes dans le monde, 
l’offre excédentaire a engendré une accumulation de ces métaux de base et l’on ne s’attend maintenant 
qu’à une augmentation modérée des prix dans un avenir prochain. Les effets de la chute des prix et de la 
diminution de la demande de métaux de base et d’or sont illustrés dans l’Enquête sur l'emploi, la 
rémunération et les heures de travail (EERH) de Statistique Canada par le déclin de l’emploi dans le 
secteur minier de l’Ontario depuis la deuxième moitié de 2011. Cette baisse coïncide avec le 
ralentissement de la production industrielle en Chine, ce qui est un bon indicateur de la demande de 
produits énergétiques et métalliques. Malgré l’amélioration récente des perspectives économiques, les 
prévionnistes s’attendent à ce que la croissance économique de la Chine demeure aux alentours de 
7,5 % en 2014 et 2015. Ce taux est considérablement plus bas que ses taux de croissance annuelle 
historiques supérieurs à 9 % avant 2012. 
 
Dans la zone euro, les mesures d’austérité imposées aux pays aux prises avec des dettes ont contribué 
à prolonger la récession. Même si la croissance du PIB réel devrait avoir repris dans la zone euro au 
cours du dernier trimestre de 2013, elle devrait connaître un repli général de 0,4 % en 2013. Les risques 
de contagion de la crise de la dette souveraine dans la zone euro ou même d’éclatement de l’union 
monétaire ont maintenant diminué. Malgré la fin de la récession dans la zone euro et la progression 
prévue du PIB réel d’environ 1,0 % en 2014 et de 1,4 % en 2015, la situation du marché du travail 
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demeure précaire puisque le taux de chômage devrait rester au-dessus de 12 % jusqu’à la fin de 2014 et 
s’accompagner de conditions particulièrement éprouvantes pour les jeunes des pays de la périphérie. 
Bien que l’Ontario aient des activités commerciales assez limitées avec les pays de la zone euro en 
comparaison de ses activités commerciales avec les États-Unis, la province en souffre indirectement, car 
le fléchissement de la demande de la zone euro pour les produits manufacturiers des économies en 
développement se traduit par une baisse de la demande pour les produits de base de l’Ontario.  
 
Ailleurs dans l’Union européenne, le PIB réel du Royaume-Uni (RU) augmente rapidement depuis le 
deuxième trimestre de 2013. En 2013, le pays aurait connu une croissance économique générale de 
1,9 %. Les taux de croissance du PIB réel devraient s’établir à 2,7 % en 2014 et à 2,4 % en 2015. Cette 
croissance pourrait se répercuter directement sur l’économie ontarienne, car le Royaume-Uni est la 
deuxième destination la plus importante, monétairement parlant, pour l’exportation des biens produits 
dans la province. Comme cette croissance rapide est attribuable semble-t-il à une surchauffe du marché 
immobilier au Royaume-Uni, on ne s’attend pas à ce qu’elle ait des répercussions positives importantes 
sur le marché du travail de l’Ontario. Pour ce qui est de l’Union européenne dans son ensemble, le 
gouvernement fédéral a annoncé que le Canada avait conclu un accord préliminaire de libre-échange 
avec l’Union européenne. L’accord, qui doit toujours recevoir l’aval des 28 membres de l’Union 
européenne et des provinces et territoires canadiens, éliminerait plus de 99 % des tarifs douaniers entre 
les deux marchés, ce qui faciliterait grandement l’échange des biens, des services et de la main-d’œuvre. 
L’Ontario ne devrait sentir les effets de cet accord qu’après 2014, car ce dernier n’entrera pas en vigueur 
avant au moins deux ans. Selon The Economist, l’accord devrait avoir des répercussions importantes sur 
les fermiers de l’Ontario, car près de 30 000 tonnes de fromage européen entreront tous les ans sur le 
marché canadien, soit presque le double de la limite actuelle. En revanche, les entreprises de l’Ontario 
pourront avoir accès au marché public de l’Europe, qui représente plusieurs trillions de dollars, après la 
ratification de l’accord.   
 
Aux États-Unis, de loin le plus important partenaire commercial externe de l’Ontario, on observe plusieurs 
indicateurs d’une amélioration lente mais stable des perspectives économiques. Les indices tant pour le 
secteur manufacturier que non manufacturier de l’Institute for Supply Management’s (ISM) étaient en 
hausse à la fin de 2013, laissant entrevoir une croissance imminente de l’investissement des entreprises. 
Les gains d’emploi demeurent peu élevés à ce stade-ci de la reprise économique. Cependant, le nombre 
de prestataires d’assurance-emploi est à la baisse et la confiance des consommateurs se raffermit. En 
2014, la politique fiscale ne devrait pas restreindre la croissance de l’économie nationale autant que 
l’année dernière, alors que le gouvernement américain avait introduit plusieurs augmentations de taxes et 
imposé une compression des dépenses.  
 
Les analystes croient que l’amélioration continue du bilan des ménages aux États-Unis amènera les 
Américains à accroître leurs dépenses en biens et services. L’amélioration de ces indicateurs serait 
normalement de bon augure pour le secteur manufacturier de l’Ontario si ce n’était que le renforcement 
de la situation économique au sud de la frontière ne s’est pas traduit par une hausse substantielle des 
exportations ontariennes en 2013. La hausse des ventes d’automobiles américaines et canadiennes, qui 
étaient à leur plus haut niveau depuis la dernière récession, a profité davantage aux usines de fabrication 
automobiles américaines qu’à celles de l’Ontario. De fait, comparativement à 2012, la production 
canadienne de véhicules légers a reculé de 3,4 % en 2013 alors que la production américaine de 
véhicules légers a progressé de 7,2 %. De plus, comme l’indique l’Enquête sur l'emploi, la rémunération 
et les heures de travail de Statistique Canada, le raffermissement du secteur de l’habitation aux 
États-Unis n’a pas profité autant que dans le passé à l’industrie forestière et à l’industrie de la 
transformation du bois de l’Ontario. La hausse récente des taux d’intérêt hypothécaire peut ralentir le 
rythme de la relance du secteur de l’habitation aux États-Unis. Malgré les signes concrets de reprise de 
l’économie américaine, la croissance du PIB réel sera tempérée par le resserrement budgétaire et les 
mesures monétaires moins souples. Prenant en compte ces facteurs, les prévisionnistes pensent que 
l’économie américaine affichera une croissance de 2,9 % en 2014 et de 3,0 % en 2015, après la 
croissance prévue de 1,9 % en 2013. L’économie et le marché du travail de l’Ontario tireront avantage de 
toute amélioration de l’économie américaine, surtout d’une augmentation de la consommation privée et 
du raffermissement du dollar américain.  
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Au Canada, l’économie devrait avoir enregistré une croissance de 1,8 % en 2013. Cette croissance 
s’explique par la forte consommation intérieure qui a fait contrepoids à la situation décevante des 
exportations et de l’investissement des entreprises. Des événements imprévus comme l’inondation dans 
le sud de l’Alberta, la grève de la construction au Québec et les répercussions des rigueurs de l’hiver 
dans le centre et l’est du Canada ont porté un coup dur à l’économie canadienne l’an dernier. En 2014, 
l’économie canadienne devrait connaître une croissance 2,2 %. Selon les prévisionnistes, la relance de 
l’économie américaine engendra une croissance plus robuste de l’industrie manufacturière canadienne 
en 2014, ce qui fera augmenter les exportations. Un autre facteur influe sur niveau des exportations 
canadiennes : le taux de change. Pendant la plus grande partie de 2013, le dollar canadien est demeuré 
sous la parité avec le dollar américain et cette tendance devrait se maintenir au moins jusqu’à 2015 selon 
les prévisions de la Banque du Canada. En temps normal, cette situation favoriserait la croissance du 
marché du travail de l’Ontario dans le secteur de la fabrication. Cependant, le secteur de la fabrication de 
la province fait face à la menace que posent les concurrents asiatiques à faibles coûts de même que le 
Mexique et les États américains à faibles coûts, qui offrent aussi aux clients du marché nord-américain, 
l’avantage qu’offre la proximité d’une chaîne alimentaire. À titre d’exemple, citons la croissance de la 
production automobile qui a été plus forte aux États-Unis et au Mexique qu’au Canada au cours des 
dernières années. En effet, on a assemblé moins de voitures en Ontario malgré l’augmentation des 
ventes nord-américaines en 2013. 
 
Au chapitre de la construction résidentielle, on s’attend à ce que plusieurs ville se retrouvent en situation 
d’’offre excédentaire étant donné le recul continu de plusieurs indicateurs du logement, notamment 
l’investissement dans la construction de nouveaux logements, les mises en chantier et les permis de 
construction. La hausse récente, et l’augmentation prévue des taux d’intérêt hypothécaire au cours des 
prochaines années mettent aussi de la pression sur le secteur résidentiel en plus de l’application de 
règles hypothécaires plus strictes pendant l'été 2012. Par ailleurs, les prix et les ventes ont poursuivi leur 
progression à plusieurs endroits, notamment à Toronto. Le prix élevé du logement au Canada a retenu 
l’attention du Fonds monétaire international qui considère le Canada comme le pays où le prix du 
logement est le plus surévalué au monde. Le ralentissement prolongé et plus marqué du marché de 
l’habitation est toujours considéré comme l’un des principaux risques auquel fait face l’économie 
canadienne. La construction non résidentielle se maintient grâce à la mise en œuvre de plusieurs grands 
projets d’infrastructure, mais la croissance de l’investissement institutionnel et gouvernemental peut 
ralentir en 2014, parallèlement à consolidation fiscale par différents ordres de gouvernement. En 2013, 
l’Ontario a connu une croissance robuste de l’emploi dans le secteur de la construction. Cependant, ces 
facteurs pourraient atténuer les gains d’emplois de la province dans le secteur de la construction en 
2014.     
 
La forte consommation intérieure que l’Ontario a connue en 2013, attribuable en partie à l’augmentation 
des ventes de véhicules légers, devrait diminuer en 2014 alors que les ménages canadiens continuent de 
rembourser leurs dettes. Les dépenses publiques devraient également modérer étant donné que les 
gouvernements fédéral et provincial cherchent à équilibrer leur budget. La croissance du pays repose 
donc principalement sur les exportations et l’investissement des entreprises. Les exportations devraient 
augmenter avec le renforcement de l’économie mondiale en 2014.  
 
Sur la base des facteurs ci-dessus et d’autres facteurs, les prévisionnistes s’attendent à ce que le taux de 
croissance du PIB réel de l’Ontario passe de 1,3 % en 2013 à 2,2 % en 2014 à mesure que l’économie 
américaine prend du mieux. La croissance de l’emploi s’est renforcée en 2013, ce qui a permis à la 
province de terminer l’année en affichant un taux de création d’emplois plus élevé, soit 1,4 % 
comparativement à 0,8 % en 2012. Les prévisionnistes s’attendent à un taux de croissance similaire de 
l’emploi en 2014. Ce taux demeure toutefois inférieur aux taux de 2010 et de 2011. Le taux de chômage 
est resté à 7,5 % en 2013 malgré l’augmentation des emplois au cours des trois premiers trimestres. 
L’Ontario a connu des mises à pied massives au cours du quatrième trimestre de 2013, situation qui a 
touché tant le secteur de la fabrication que celui de la vente au détail et qui a fait diminuer l’emploi. 
Parallèlement, le dollar canadien a perdu et devrait continuer à perdre de sa valeur, ce qui devrait 
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renforcer les industries de l’exportation et peut compenser l’effet négatif des mises à pied. Selon les 
prévisionnistes, le taux de chômage en Ontario diminuera à environ 7,3 % en 2014 et à 6,9 % en 2015. 
 
À longue échéance, la croissance de la population active de l’Ontario devrait ralentir puisqu’on se 
retrouvera avec plus de retraités de la génération du baby-boom que de nouveaux venus sur le marché 
du travail. La relève sera assurée en partie par l’arrivée constante d’immigrants dans la province, ce qui 
compensera le taux de natalité inférieur des résidents de l’Ontario et atténuera les pertes causées par la 
migration continue vers d’autres provinces, principalement l’Alberta.     
 
Selon les projections démographiques de Statistique Canada, la population de la province devrait 
s’accroître de 2013 à 2036. Elle devrait passer de 13,7 millions en 2013 à 16,1 millions en 2036 selon le 
scénario de la faible croissance, et à 19,4 millions selon le scénario de la forte croissance. La proportion 
de la population en âge de travailler âgée de 15 à 64 ans, qui représente actuellement environ 69 % de la 
population totale, devrait avoir diminué à environ 61 % en 2036. 
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Partie 2 : Situation des marchés du travail provincial et local 
 
Malgré la situation économique peu reluisante, le marché du travail de l’Ontario a pris de la vigueur en 
2013. Selon l’Enquête sur la population active (EPA) de Statistique Canada, l’emploi a progressé de 
1,4 % en 2013 par rapport à 2012, soit presque le double du taux de croissance observé de 2011 à 2012. 
Le taux de chômage provincial moyen est à la baisse depuis la fin de la récession et s’est établi à 7,5 % 
en 2013. Il demeure plus élevé que la moyenne nationale de 7,1 % pour la même période. 
 
Même si l’Enquête sur la population active fait état de gains d’emplois appréciables, d’autres indicateurs 
du marché du travail offrent des perspectives différentes sur la santé du marché du travail de la province. 
Le nombre de postes à pourvoir a diminué depuis la fin de 2012, ce qui a fait augmenter la proportion de 
chômeurs par rapport au nombre de postes à pourvoir. Cette proportion a grimpé a 8,2 au troisième 
trimestre de 2013, comparativement à 7 au troisième trimestre de 2012. De plus, l’Enquête sur l'emploi, la 
rémunération et les heures de travail (EERH) de Statistique Canada révèle que la croissance de l’emploi 
est inférieure à ce qu’a indiqué l’Enquête sur la population active en 2013.  
 
 

Tableau 1 : Données sur la population active de l’Ontario  

Données désaisonnalisées 
Année 2012 à 2013 2011 à 2012 

2013 2012 2011 Nombre % Nombre % 

Population 15 + (milliers) 11 203,8 11 069,7 10 926,3 134,1 1,2 143,4 1,3 

Population active (milliers) 7 440,8 7 357,2 7 301,7 83,6 1,1 55,5 0,8 

Emploi (milliers) 6 879,4 6 783,7 6 731,3 95,7 1,4 52,4 0,8 

   Temps plein (milliers) 5 561,3 5 499,4 5 454,7 61,9 1,1 44,7 0,8 

   Temps partiel (milliers) 1 318,1 1 284,4 1 276,6 33,7 2,6 7,8 0,6 

Chômage (milliers) 561,3 573,5 570,4 -12,2 -2,1 3,1 0,5 

Taux de chômage (%) 7,5 7,8 7,8 -0,3 - 0,0 - 

Taux d’activité (%) 66,4 66,5 66,8 -0,1 - -0,3 - 

Taux d’emploi (%) 61,4 61,3 61,6 0,1 - -0,3 - 

Note : Les totaux peuvent ne pas correspondre aux sommes indiquées en raison des arrondissements    
Source : Enquête sur la population active de Statistique Canada – Tableau CANSIM  282-0002 
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Selon l’Enquête sur la population active (EPA), c’est dans le secteur de la production des services que 
l’emploi a augmenté le plus en 2013. Ce secteur offre 99 800 emplois de plus qu’en 2012. Les 
augmentations les plus appréciables ressortent dans les secteurs du commerce, des services aux 
entreprises, services relatifs aux bâtiments et autres services de soutien; ainsi que les secteurs des soins 
de santé et de l’assistance sociale. Les gains dans le secteur du commerce se sont accompagnés d’une 
évolution de l’industrie du commerce au détail de la province au cours de l’année qui vient de s’écouler. 
La croissance attribuable à l’introduction des grands magasins Target et de l’expansion de Walmart à de 
nouveaux endroits a été tempérée par la fermeture de Zellers et la réduction des effectifs de Sears et de 
Best Buy. Les ventes dans le secteur du commerce de gros ont diminué au cours des six premiers mois 
de 2013. Cependant, les ventes dans les secteurs du commerce de détail et du commerce de gros ont 
augmenté régulièrement au cours des deux derniers trimestres.  
 
En 2013, c’est dans le secteur de l’industrie des services, plus spécifiquement l’industrie de l’information, 
de la culture et des loisirs que l’emploi a diminué de la façon la plus marquée. Cette perte a été en 
grande partie observée dans les domaines de la publication, de la radiodiffusion et des 
télécommunications. Sun Media, Multimedia Nova, Toronto Star et Rogers Communications ont tous 
réduit leurs effectifs ou cessé leur production de journaux et chaînes de télévision.  
 
Dans le secteur de la production de biens, la croissance de l’emploi dans le domaine de la construction a 
été contrebalancée par les pertes enregistrées dans les domaines de la fabrication et de l’agriculture. Les 
ventes de produits manufacturés ont connu un recul en 2013 et les exportations sont restées stagnantes 
pendant la majeure partie de 2013. Cependant, les perspectives pour les exportations au début de 2014 
sont bonnes étant donné la dépréciation du dollar canadien en décembre. Les ventes d’ordinateurs et de 
produits électroniques sont à la baisse depuis la fin de 2010, ce qui coïncide avec les difficultés continues 
qu’éprouve BlackBerry Ltd, le géant des télécommunications en Ontario. Comparativement à 2012, la 
production de véhicules légers a enregistré un déclin de 3,4 % en 2013 malgré l’augmentation des ventes 
tant au Canada qu’aux États-Unis.  
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L’industrie de la construction profite non seulement d’investissements généreux dans le secteur 
non résidentiel, mais d’un ralentissement plus modéré que prévu du marché résidentiel. En Ontario, 
la construction de logements urbains a diminué de 20 % en 2013 comparativement à 2012. Malgré les 
signes avertisseurs fréquents de surévaluation dans le secteur de l’habitation, surtout dans le cas des 
segments à plusieurs unités de Toronto, la revente et des prix des maisons ont augmenté. En 2013, les 
ventes totales et les prix moyens des maisons à Toronto ont augmenté de 2 % et de 5,2 % 
comparativement à 2012. Certains attribuent cette reprise aux hausses récentes des taux d’intérêt 
hypothécaires qui attirent des acheteurs potentiels impatients d’entrer sur le marché avant que les taux 
n’augmentent encore plus. Sur le plan non résidentiel, le secteur de la construction a profité de divers 
projets d’infrastructure dans la province qui devraient compenser les effets du ralentissement du marché 
de l’habitation. 
 
 

Tableau 2 : Données annuelles sur la population active de l’Ontario, emploi par industrie 

Emploi (milliers) 
Année 2012 à 2013 2011 à 2012 

2013 2012 2011 Nombre % Nombre % 

Emploi total, toutes les industries 6 879,4 6 783,7 6 731,3 95,7 1,4 52,4 0,8 

Secteur de la production de biens 1 417,8 1 421,9 1 421,1 -4,1 -0,3 0,8 0,1 

 Agriculture 86,8 94,2 92,1 -7,4 -7,9 2,1 2,3 

 Foresterie, pêche, mines, exploitation en 
 carrière et extraction de pétrole et de gaz 

38,4 37,1 37,0 1,3 3,5 0,1 0,3 

  Services publics 54,8 55,6 54,6 -0,8 -1,4 1,0 1,8 

  Construction 460,6 434,4 442,5 26,2 6,0 -8,1 -1,8 

  Fabrication 777,3 800,5 794,9 -23,2 -2,9 5,6 0,7 

Secteur des services 5 461,7 5 361,9 5 310,2 99,8 1,9 51,7 1,0 

  Commerce 1 019,1 990,1 992,4 29,0 2,9 -2,3 -0,2 

  Transport et entreposage 331,7 316,6 321,8 15,1 4,8 -5,2 -1,6 

  Finance, assurances, immobilier et location 518,9 509,1 501,3 9,8 1,9 7,8 1,6 

  Services professionnels, scientifiques et 
  techniques 

571,2 563,8 556,6 7,4 1,3 7,2 1,3 

  Services aux entreprises, services relatifs 
  aux bâtiments et autres services de soutien 

316,3 293,7 289,1 22,6 7,7 4,6 1,6 

  Services d’enseignement 517,4 504,2 478,7 13,2 2,6 25,5 5,3 

  Soins de santé et assistance sociale 785,2 762,0 766,4 23,2 3,0 -4,4 -0,6 

  Information, culture et loisirs 316,8 332,8 346,2 -16,0 -4,8 -13,4 -3,9 

  Hébergement et services de restauration 428,9 416,0 388,5 12,9 3,1 27,5 7,1 

  Autres services 282,2 290,9 279,5 -8,7 -3,0 11,4 4,1 

  Administrations publiques 374,1 382,7 389,7 -8,6 -2,2 -7,0 -1,8 

Note : Les totaux peuvent ne pas correspondre aux sommes indiquées en raison des arrondissements. 

Source : Enquête sur la population active de Statistique Canada – Tableau CANSIM  282-0002 
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Emploi selon l’âge et le sexe 
 
En 2013, la croissance de l’emploi la plus forte a été observée chez les travailleurs d’âge mûr de 55 ans 
et plus. Cette hausse tient au taux de croissance plus élevé de ce groupe d’âge, car un grand nombre de 
baby-boomers joignent chaque année les rangs des travailleurs âgés. 
 
La situation sur le marché du travail des jeunes de 15 à 24 ans s’est améliorée au début de 2013, mais 
elle s’est dégradée au point où, à la fin de l’année, elle était pire qu’au début. Il s’agit surtout de gains 
d’emploi à temps partiel. Les gains d’emplois à temps plein ont été plus modestes. 
 

 
Tableau 3 : Taux de chômage annuel selon âge et le sexe en Ontario  

Taux de chômage en % 
Année 2012 à 2013 2011 à 2012 

2013 2012 2011 Nombre Nombre 

Total 7,5 7,8 7,8 -0,3 0,0 

  25 ans et plus 6,1 6,2 6,4 -0,1 -0,2 

    Hommes - 25 ans et plus 6,4 6,5 6,3 -0,1 0,2 

    Femmes – 25 ans et plus 5,8 5,9 6,4 -0,1 -0,5 

  15 à 24 ans 16,1 16,9 15,8 -0,8 1,1 

    Hommes - 15 à 24 ans 17,2 18,4 17,6 -1,2 0,8 

    Femmes - 15 à 24 ans 15,0 15,3 13,9 -0,3 1,4 

Source : Enquête sur la population active de Statistique Canada – Tableau CANSIM  282-0002 

 
 

2.3 Situation du marché du travail local 
 
La province de l’Ontario est divisée en 11 régions économiques. Créées par suite d’une entente entre 
Statisique Canada et la province de l’Ontario, ces régions sont utilisées pour l’Enquête sur la population 
active et le recensement. Au cours des dernières années, la croissance de l’emploi a grandement varié 
entre les régions économiques de l’Ontario. Depuis le milieu de 2012, c’est à Toronto que la croissance 
de l’emploi est la plus vigoureuse. La région a en effet profité du rendement élevé des industries des 
services. Ailleurs dans la province, le ralentissement récent de la création d’emplois tient au 
fléchissement du marché des produits de base dans le nord de l’Ontario et à l’affaiblissement du secteur 
de la fabrication dans le sud de l’Ontario. 
 
Région économique d’Ottawa 
 
La région économique d’Ottawa englobe les districts de Stormont, Dundas et Glengarry; Prescott et 
Russell; Leeds et Grenville; Lanark et la division du recensement d’Ottawa. Selon le recensement de 
2011, la région économique d’Ottawa comptait 1 244 909 habitants, soit 6,8 % de plus qu’en 2006. Il 
s’agit de la troisième région économique la plus peuplée de l’Ontario.  
 
Après avoir affiché une forte croissance en 2012, la région économique d’Ottawa a éprouvé des 
difficultés en 2013. Selon l’Enquête sur la population active de Statistique Canada, l’emploi a diminué de 
10 200 en 2013 par rapport à 2012. Malgré ce déclin, la taille de la population active et le taux d’emploi 
ont augmenté de façon modérée par rapport à 2010 et 2011, signe que le marché du travail de la région 
prend du mieux à long terme. En 2013, le taux de chômage moyen s’élevait à 6,3 %, soit 0,1 point de 
pourcentage de moins qu’en 2012. 
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Dans la région d’Ottawa, la faiblesse du marché de l’emploi a été principalement observée dans le 
secteur de la production de biens, en particulier dans l’industrie de la construction. Les travaux de 
construction en cours du système léger sur rail (SLR) d’Ottawa devraient toutefois contribuer à soutenir 
l’emploi. Les travaux de construction du SLR devraient prendre fin en 2018 et coûter plus de 2 milliards 
de dollars. De plus, la rénovation, au coût de 190 M$, du Centre de conférence du gouvernement à 
Ottawa devrait créer plus d’emplois dans le secteur de la construction quand commencera la mise en 
chantier en 2014.  
 
Dans le secteur des services, l’industrie des services professionnels, scientifiques et techniques a 
conservé sa vigueur. Shopify Inc., un fabricant de logiciels de commerce électronique, a embauché 
50 nouveaux employés en 2013. De plus, plusieurs entreprises spécialisées dans la technologie, comme 
QNX Software Systems Limited, SavvyDox, Fuel Industries Inc., Magmic Inc., Playbrains et 
Ericsson Canada Inc., ont tenté d’augmenter leurs effectifs. Cependant, on a également observé des 
pertes d’emploi. DragonWave Inc. a mis à pied plusieurs cadres supérieurs et IBM Canada Limitée, plus 
de 200 employés de son bureau d’Ottawa.  
 
Comme plus du tiers des emplois de la fonction publique de l’Ontario se trouvent dans la région d’Ottawa, 
cette région continue d’assurer une forte présence dans ce secteur. Malgré le déclin de l’emploi dans la 
fonction publique en 2013, cette dernière demeure l’employeur le plus important de la région d’Ottawa.   
 
Dans le secteur du commerce de détail, l’agrandissement du centre commercial Bayshore et du Centre 
Rideau a attiré plusieurs nouveaux magasins, dont H&M, Victoria’s Secret, J. Crew et Apple Inc. À 
Cornwall, Urban Planet a ouvert un nouveau magasin qui emploie 50 employés. L’ajout de ces nouveaux 
magasins continuera de stimuler le secteur du commerce au détail dans la région. 
 
Région économique de Kingston-Pembroke 
 
La région économique de Kingston-Pembroke englobe les comtés de Frontenac, Hastings, Lennox et 
Addington, Prince Edward et Renfrew et la région métropolitaine de recensement de Kingston. Selon le 
recensement de 2011, la région économique de Kingston-Pembroke comptait 453 080 habitants, soit 
3,5 % de plus qu’en 2006. La région se caractérise par la diversité de son économie régionale. Les soins 
de santé, le commerce et la fabrication sont les secteurs les plus importants.  
 
Selon l’Enquête sur la population active de Statistique Canada, il y a eu une augmentation de l’emploi en 
2013 et la région offre 500 emplois de plus qu’en 2012. Ce gain a permis de compenser une partie des 
emplois perdus en 2012. La région détient l’un des taux de chômage les plus bas de l’Ontario. Le taux 
moyen s’est établi à 6,8 % en 2013 comparativement à la moyenne provinciale de 7,5 %. Le taux de 
chômage a reculé de 0,5 point de pourcentage par rapport au taux moyen de 2012 (7,3 %).  
 
Dans le secteur du commerce au détail, on a annoncé plusieurs ouvertures et fermetures au cours des 
derniers mois. Bien qu’Indigo Books et Giant Tiger Express aient fermé leurs portes à Kingston et à 
Belleville, les deux sociétés ont annoncé qu’elles projetaient d’ouvrir de nouveaux magasins au centre 
commercial de Pembroke. De plus, la Régie des alcools de l’Ontario (LCBO) a annoncé qu’elle ouvrira 
deux nouveaux magasins dans le comté de Prince Edward. En revanche, Sears Canada a réduit 
considérablement son effectif de Belleville. En novembre, l’organisme a fermé son centre de traitement 
des pièces, ce qui a touché 57 employés. En janvier 2014, Sears a annoncé qu’il fermera son centre 
d’appel et restructurera le centre de distribution, ce qui engendrera la perte d’environ 529 postes.  
 
De nombreux projets de construction ont été mis en chantier au cours de l’année qui vient de s’écouler. 
En juin, Renfrew Power Generation Inc. a entrepris les travaux de construction, au coût de 20 M$, de la 
centrale électrique Thomas Lowtarted, qui devrait devenir opérationnelle cette année. Les travaux 
d’agrandissement du Renfrew Victoria Hospital au coût de 12 millions de dollars devraient également 
débuter. Dans la région, plusieurs projets d’infrastructure ont pris tournure, y compris un projet de 9 M$ 
visant à remplacer les conduites d’égout de Kingston. Integrated Team Solutions a décroché un contrat 
de 810 M$ pour construire et entretenir le Providence Care Hospital de Kingston. Le projet, qui devrait 
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être terminé à l’automne 2016, créera plus de 350 emplois dans le domaine de la construction quand il 
sera à son plus fort. Au printemps 2014, McKesson Canada ouvrira un nouveau centre de distribution de 
520 000 pieds carrés dans la région, plus précisément à Quinte West.  
 
Dans le secteur de la fabrication, la société Domtech Inc. a engagé 17 nouveaux employés et annoncé 
qu’elle entreprendra les travaux d’agrandissement, au coût de 13 millions de dollars, de ses installations 
de Trenton. De plus, l’Agence de développement économique pour le sud de l’Ontario et la province de 
l’Ontario ont conjointement investi 3,5 M$ dans le projet de Pillar5 Pharma Inc., qui a conduit à la création 
de deux nouvelles chaînes de production qui devraient créer plus de 50 emplois à Arnprior. Par contre, 
Invista éliminera jusqu’à 60 emplois à Kingston puisque l’organisme abandonne graduellement sa 
production de fibres de moquette.   
 
La région a également perdu une institution importante. Le Pénitencier de Kingston a fermé ses portes en 
septembre, car il n’était plus convenable ou rentable. Corrections Canada est le troisième employeur le 
plus important de Kingston. La fermeture du pénitencier a signifié la perte d’environ 300 postes.  
 
Région économique de Muskoka-Kawarthas 
 
La région économique de Muskoka-Kawarthas est située dans le centre de l’Ontario et comprend la 
division de recensement des lacs Kawartha, les comtés d’Haliburton, Northumberland et Peterborough et 
la municipalité de district de Muskoka. Selon le recensement de 2011, la région économique de 
Muskoka-Kawarthas comptait 365 346 habitants, soit 0,8 % de plus qu’en 2006. Souvent appelée la 
« région des chalets » du sud de l’Ontario, la région est une destination recherchée par les retraités. 
Cette région économique repose sur le commerce et le tourisme, qui sont sensibles à la baisse des 
dépenses de consommation. 
 
Selon l’Enquête sur la population active de Statistique Canada, l’emploi dans la région économique de 
Muskoka-Kawarthas a diminué de 4 300 en 2013 comparativement à 2012. Le taux de chômage moyen 
était de 7,6 % en 2013, en hausse de 0,1 point de pourcentage par rapport à 2012. La région de 
Muskoka-Kawarthas continue d’afficher le taux de participation au marché du travail le plus bas des onze 
régions économiques de l’Ontario à cause de l’âge avancé de sa population. Malgré l’augmentation de la 
population de la région, la population active a continué de diminuer au cours des trois dernières années. 
Environ le tiers de la population salariée vit dans la région métropolitaine de recensement de 
Peterborough.  
 
Il y a eu un certain nombre de mises à pied dans la région en 2013. Dans la région de Cobourg, le 
magasin de détail Zellers a fermé ses portes, ce qui a affecté 60 employés. La réduction des effectifs de 
Coveright Surfaces a touché 50 employés. Bakkavor Foods Canada et Signode Packaging System ont 
également fermé leurs entreprises respectives dans la région, éliminant ainsi 75 emplois au total. À Port 
Hope, Cameco Corporation a mis à pied plus de 50 employés travaillant à son usine. Plus récemment, 
TD Canada Trust a annoncé qu’elle prévoyait fermer son bureau de Peterborough, ce qui touche 
67 employés. Enfin, SGS Canada a mis à pied 35 membres de son personnel à son établissement de 
Lakefield.  
 
Au chapitre de la création d’emploi, Aditya Birla Minacs a annoncé qu’elle créerait 50 emplois à son 
centre d’appel de Peterborough, notamment dans le secteur du service technique à la clientèle. De plus, 
un nouveau Tim Hortons situé à Haliburton créera 40 emplois dans la localité. 
 
Des projets de construction importants sont en cours dans la région. Le ministère des Ressources 
naturelles de l’Ontario est en train de construire un nouveau centre de gestion des incendies au coût de 
12,2 millions de dollars à l’aéroport municipal d’Haliburton/Stanhope. Les travaux devraient être terminés 
en 2015. De plus, l’aéroport municipal de Peterborough fait l’objet de travaux de modernisation en vue 
d’accueillir l’école d’aviation du Seneca College. 
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Région économique de Toronto 
 
La région économique de Toronto comprend la ville de Toronto de même que les municipalités 
régionales de Durham, Halton, Peel et York. Selon le recensement de 2011, cette région comptait une 
population de 5 878 412 habitants, soit 9 % de plus qu’en 2006. La région économique de Toronto est la 
région la plus peuplée de l’Ontario et devrait connaître la croissance la plus rapide dans la province.  
 
Selon l’Enquête sur la population active de Statistique Canada, l’emploi à Toronto a augmenté de 3,5 % 
en 2013 comparativement à 2012. La croissance de l’emploi dans la région met en évidence les 
investissements massifs continus dans les secteurs publics et privés. Le taux de chômage moyen de la 
région était de 8,2 % en 2013, dépassant ainsi le taux provincial de 7,5 % pendant la même période. Le 
taux de chômage a toutefois connu un recul par rapport à 2012, alors que le taux moyen était de 8,6 %. 
La région économique de Toronto est un important centre commercial et financier et offre principalement 
des emplois dans le secteur des services.    
 
L’industrie de la construction de la région économique de Toronto demeure vigoureuse. De grands 
projets d’infrastructure sont en cours dans la région, y compris celui de la gare de voyageurs Union 
Pearson Express, du prolongement de la ligne de métro Toronto-York Spadina, de l’excavation du tunnel 
de la ligne de train léger Crosstown Eglinton et de la construction du site pour la tenue des Jeux 
panaméricains et parapanaméricains de 2015 à Toronto. 
 
Plusieurs nouvelles initiatives ont été menées dans la région. Le Canadien National a transformé un 
immeuble à bureaux de Brampton pour accueillir jusqu’à 300 employés. La société Coca-Cola a ouvert 
un nouveau siège social au centre-ville de Toronto qui pourra recevoir jusqu’à 400 employés. Air Canada 
a inauguré une base d’opérations internationale de 60 millions de dollars à Brampton, qui emploiera 400 
travailleurs quand elle sera en pleine activité. Microsoft Canada Inc. a ouvert un nouveau centre de 
technologie Microsoft de 20 M$ à Mississauge,. De plus, l’Hospital for Sick Children a ouvert à Toronto 
son nouveau centre de 400 M$, le Peter Gilgan Centre for Research and Learning, qui accueille plus de 
2 000 scientifiques médicaux. La phase deux des travaux de rénovation et d’agrandissement, au coût de 
320 M$, du centre commercial Square One de Mississauga est en cours et devrait se terminer à 
l’automne 2014. De plus, Birchmount Woods, un ensemble de logements locatifs à prix abordable 
(152 logements) est officiellement ouvert à Scarborough. 
 
Dans le secteur de la fabrication, la société Ford du Canada Limitée a indiqué qu’elle investirait 700 M$ à 
son usine de montage d’Oakville afin d’augmenter sa capacité de fabrication et offrir plus de 
2 800 emplois. De plus, la société General Motors du Canada Limitée a confirmé qu’elle prolongerait la 
durée de ses activités à son usine consolidée d’Oshawa. L’usine devait fermer ses portes en 2014, mais 
la société continuera de l’exploiter jusqu’en 2016, conservant ainsi 700 emplois. SKF Canada, une 
entreprise de fabrication de pièces d’automobile, a ouvert ses nouvelles installations à Toronto et emploie 
environ 100 personnes au total. Dans le secteur pharmaceutique, la firme espagnole Almirali a ouvert sa 
division canadienne; et la société Roche Holding AG a annoncé qu’elle prévoyait créer 200 autres 
emplois à l’établissement existant. Les deux entreprises sont situées à Mississauga.  
 
Malheureusement, on a annoncé plusieurs pertes d’emplois dans la région. Caterpillar Inc. fermera son 
usine de fabrication de tunneliers de Toronto, ce qui touchera 330 employés. Les deux usines 
d’Automodular Corporation d’Oakville, qui emploient environ 525 travailleurs, fermeront leurs portes. 
Graphic Packaging a cessé ses activités à ses installations de Brampton, ce qui se répercutera sur 
150 employés. De plus, ACCO Brands Corporation a fermé son usine de fabrication et de distribution de 
fournitures de bureau de Brampton, et mis à pied jusqu’à 110 employés. Sears Canada a éliminé environ 
200 postes dans ses services de technologie de l’information et des finances. L’acquisition d’Astral Media 
par Bell Canada Enterprises Inc. a conduit à la perte d’environ 100 emplois à Toronto. De plus, Les 
Compagnies Loblaw limitée a mis à pied près de 200 employés à son siège social de Brampton. Ailleurs 
dans la région de Peel, Novartis Pharmaceuticals Canada Incorporated a annoncé son intention de 
fermer son usine de produits pour la vue CIBA Vision, à Mississauga. Cette fermeture éliminera environ 
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300 emplois. Pour ce qui est de l’avenir, Green Mountain Coffee Roasters Inc. prévoit avoir fermé son 
unité de production de Toronto en mars 2014, ce qui touchera 120 travailleurs. Dans le secteur de la 
santé, l’hôpital Scarborough éliminera 98 postes en application de son plan d’économie de coûts.  
 
Le secteur du commerce de la région demeure en pleine activité. Le Centre commercial de Yorkdale, à 
Toronto, a annoncé l’addition de 12 nouveaux magasins et des travaux d’agrandissement au coût de 
331 M$, qui débuteront en janvier 2014. On a également annoncé le projet de construction centre 
Premium Outlets de Toronto qui comprendra 85 magasins. De plus, trois supercentres Walmart ont 
ouvert leurs portes à Malton et à Brampton, ce qui à conduit à la création d’environ 725 emplois au total. 
Lowe's Companies Canada a ouvert son centre de distribution de Milton qui emploie 250 employés à 
temps plein. Exception importante, Sears Canada a confirmé la fermeture de trois de ses grands 
magasins dans la région de Toronto, ce qui représente une perte d’environ 650 emplois dans la région. 
 
Région économique de Kitchener-Waterloo-Barrie 
 
La région économique de Kitchener-Waterloo-Barrie englobe la municipalité régionale de Waterloo et les 
comtés de Dufferin, Simcoe et Wellington. Selon le recensement de 2011, cette région comptait 
1 218 400 habitants, soit 5,5 % de plus qu’en 2006. La région fait partie du centre manufacturier de 
l’Ontario et sa population connaît la croissance la plus rapide de la province.  
 
Selon l’Enquête sur la population active de Statistique Canada, l’emploi dans la région de 
Kitchener-Waterloo-Barrie a augmenté de 17 300 de 2012 à 2013. La région affichait un taux de 
chômage moyen de 6,5 %, soit un recul de 0,1 point de pourcentage par rapport à 2012.  
 
La région a connu un nombre important de fermetures et de mises à pied importantes dans le secteur de 
la fabrication en raison d’une restructuration ou de l’intensification de la concurrence. Schneiders a fermé 
son centre de distribution de Kitchener, entraînant ainsi la perte de 150 postes à temps plein. Au total, la 
perte s’élèvera à 1 500 emplois quand l’entreprise déménagera ses opérations à ses nouvelles 
installations de Hamilton plus tard en 2014. GSW Water Heating a cessé d’exploiter son usine de 
fabrication de Fergus, causant la perte de 350 emplois. CCL Industries a annoncé la fermeture de son 
usine de fabrication d’aérosols de Penetanguishene, ce qui touchera 170 employés. Faurecia Automotive 
Seating a annoncé la fermeture de son usine de pièces de Bradford au milieu de l’année 2015, ce qui 
affectera environ 550 employés à temps plein et 100 employés temporaires. Enfin, Knape & Vogt 
Manufacturing Co. fermera les portes de son unité de production de meubles de Kitchener d’ici la 
deuxième moitié de 2014 et déménagera ses opérations au Michigan, aux États-Unis, ce qui touchera de 
plus de 230 travailleurs. 
 
Malgré les nombreuses fermetures, les résidents de la région ont toutefois reçu plusieurs bonnes 
nouvelles concernant le secteur manufacturier en 2013. Hitachi Construction Truck Manufacturing Ltd. a 
terminé les travaux d’agrandissement, au coût de 32 M$, de son unité de production de Guelph et prévoit 
embaucher 500 nouveaux travailleurs d’ici 2018. Linamar Inc. a reçu des fonds de la province de 
l’Ontario pour investir dans un nouveau programme de production d’éléments de moteur marin qui 
conduira à la création de 51 emplois et permettra de maintenir les 374 postes qui existent actuellement à 
Guelph. De plus, le conseil municipal de Waterloo a approuvé le projet Waterloo Corporate Campus de 
160 M$. Ce projet de construction de bureaux de style loft et de locaux à usage multiple pourrait donner 
du travail à plus de 3 000 personnes. La société Conestoga Meat Packers de Breslau, prés de Kitchener, 
a annoncé qu’elle augmentait sa capacité et créait 100 nouveaux emplois qui s’ajouteront aux 
425 emplois existants. La société Elmira Pet Products, près de Guelph, a annoncé qu’elle prenait de 
l’expansion en achetant un nouvel équipement et une nouvelle technologie, ce qui débouchera sur la 
création de 25 nouveaux emplois et permettra de conserver les 146 emplois existants.   
 
L’industrie de la construction a continué de bien se porter en 2013. MacPherson Builders construira 
500 nouveaux chalets de luxe dans la partie sud de la baie Georgienne. Il s’agit de l’un des plus grands 
projets dans la région. Un projet de construction au coût de 54 M$ visant à construire une académie de 
police militaire pour les Forces canadiennes a débuté en avril 2013. Le projet devrait offrir 173 emplois et 
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les travaux devraient se terminer en 2015. Les travaux de construction du Centre of Excellence for 
Innovation In Aging ont débuté à Waterloo. Il s’agit d’un projet de 376 M$ visant à aider le Canada à 
mieux se préparer au vieillissement de la population. De plus, le conseil municipal de Waterloo a 
approuvé le projet de construction du Waterloo Corporate Campus de 160 M$. Ce projet prévoyant la 
construction de bureaux de style loft et de locaux à usage multiple pourrait donner du travail à plus de 
3 000 personnes. Enfin, on a entrepris les travaux de construction de la nouvelle installation laitière du 
Centre d’innovation et de recherche sur le bétail (Centre Wellington) de l’Université de Guelph. 
 
Dans le secteur des technologies de l’information et des communications (TIC), l’Agence fédérale de 
développement économique du sud de l’Ontario a attribué des fonds à la société Accelerator Centre de 
Waterloo pour créer jusqu’à 30 jeunes entreprises. Le projet devrait conduire à la création de 70 à 90 
emplois à temps plein. Autre projet favorisant l’innovation : le centre pour la biodiversité génomique a 
ouvert ses portes à l’Université de Guelph après des  travaux d’agrandissement de 16 M$. Le Centre 
donne du travail à plus de 100 scientifiques, informaticiens et techniciens. La région de 
Kitchener-Waterloo-Barrie a également accueilli un autre employeur important. En effet, la société HGS 
Canada Inc. a annoncé qu’elle étendait les activités de son centre de contact à Barrie, ce qui créera 
500 emplois. En revanche, BlackBerry Ltd. de Waterloo a commencé à appliquer sa stratégie de 
réduction de son effectif mondial, ce qui a touché des centaines de travailleurs de la localité en 2013. 
L’entreprise prévoit réduire de 40 % son effectif total. Cependant, plus de 1 000 employés de BlackBerry 
ont trouvé du travail, sont retournés aux études ou ont démarré leur propre entreprise par l’entremise du 
programme Tech Jobs Connex, exécuté par Communitech dans la région de Waterloo. 
 
Région économique de Hamilton-péninsule du Niagara 
 
La région économique de Hamilton-péninsule du Niagara comprend les municipalités régionales d’Halton 
et de Niagara de même que les divisions du recensement de Hamilton, Haldimand-Norfold et Brant. 
Selon le recensement de 2011, la région économique de Hamilton-péninsule du Niagara comptait 
1 372 227 habitants, soit 3.2 % de plus qu’en 2006. Il s’agit de la deuxième région la plus peuplée de 
l’Ontario. Elle se caractérise par un secteur de la fabrication diversifié de même que de solides secteurs 
des sciences, de l’éducation et du tourisme. 
 
Selon l’Enquête sur la population active de Statistique Canada, l’emploi dans la région de 
Hamilton-péninsule du Niagara a diminué de 1,4 % de 2012 à 2013. Le taux de chômage moyen de la 
région s’est établi à 7,1 % en 2013, c’est-à-dire sous la moyenne provinciale de 7,5 % 
 
Plusieurs grands projets de construction ont été mis en chantier dans la région. Les travaux de 
construction du parc d’éoliennes Grand Renewable Energy Park de 1 G$, ont débuté à Dunnville, dans le 
comté d’Haldiman. Ce projet devrait entraîner la création de 1 200 emplois à temps plein tout au long de 
la phase de construction. On a également entrepris les travaux sur la piste d’accélération de 400 M$ pour 
le site du Canadian Motor Speedway à Fort Erie ainsi que les travaux de rénovation du Ivor Wynne 
Stadium à Hamilton. Le stade devrait coûter environ 150 M$ et sera utilisé pendant les Jeux 
panaméricains et parapanaméricains de 2015 à Toronto. Les travaux de construction du nouveau siège 
social du Service de police régional de Niagara de 83 M$ ont débuté et devraient être terminés à 
l’automne 2015. Le centre commercial The Outlet Collection (200 M$) de Niagara-on-the-Lake accueillera 
100 commerces de détail et devrait ouvrir ses portes le 15 mai 2014. Il conduira à la création d’environ 
1 500 emplois à temps plein ou à temps partiel dans le secteur de la restauration et de la vente au détail. 
À St. Catharines, un nouveau centre des arts du spectacle est en construction au coût de 42 M$. 
Burlington a entrepris les travaux de construction du nouveau Burlington Health Care Centre qui 
devraient créer 200 emplois. Le tout nouveau Centre Margaret et Charles Juravinski de soins intégrés 
vient d’ouvrir ses portes. Il devrait conduire à la création de près de 400 emplois au cours des six 
prochaines années. Enfin, à Hamilton, on a commencé les travaux du projet de 200 M$ visant à 
transformer le Royal Connaught Hotel en copropriétés, qui devraient être prêtes à être habités à la fin de 
2015. Valery Homes et Spallacci Group sont les entrepreneurs en construction. 
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Dans le secteur de la fabrication, PowerBlades Inc., une filiale de REpower Systems, a ouvert une 
nouvelle usine à Welland qui a créé jusqu’à 200 emplois. General Motors du Canada Limitée a rappelé 
au travail 114 travaileurs de la production pour travailler à son usine Glendale Powertrain de 
St. Catharines à l’été 2013; puis 60 autres travailleurs à l’automne. De plus, Biolyse Pharma Corporation 
recevra jusqu’à 2,9 millions de dollars de l’Agence de développement économique du Canada pour le 
sud de l’Ontario. Ces fonds lui permettront d’augmenter sa capacité de production, ce qui créera jusqu’à 
59 nouveaux emplois. En préparation de son ouverture en 2014, Maple Leaf Foods a également recruté 
du personnel pour son usine de transformation de la viande de Hamilton. Original Foods Limited a reçu 
1,5 M$ du gouvernement provincial pour acheter de la machinerie et agrandir sa nouvelle unité de 
production de confiserie de Dunnville. L’initiative découchera sur la création de 150 emplois. De plus, la 
société Airbus Helicopters Canada ajoutera une nouvelle ligne de production à son unité de production 
de Fort Erie, ce qui créera 40 nouveaux emplois hautement spécialisés dans le domaine de la fabrication. 
L’entreprise fabriquera des capots moteurs pour l’aéronef EC225, vendu dans le monde entier. De plus, 
la société ArcelorMittal Dofasco Inc. de Hamilton entreprendra des travaux de modernisation au coût de 
87 M$ de deux de ses cokeries au cours des cinq prochaines années. L’aciérie s’attend aussi à 
remplacer plus de 1 000 employés qui prendront leur retraite au cours de la même période. 
 
Il y a toutefois de mauvaises nouvelles. National Steel Car Ltd. a émis des avis de mise en disponibilité à 
près de 400 employés de son usine de Hamilton en raison de la fin d’un contrat commercial. Le fabricant 
de wagons prévoit toutefois rappeler environ la moitié des travailleurs mis à pied d’ici le début de 2014. 
En novembre 2013, la société U.S. Stell a annoncé la fermeture permanente de son usine sidérurgique 
inactive de Hamilton d’ici la fin de l’année, ce qui touche 47 travailleurs non syndiqués. Cet avis a été 
suivi d’une annonce en février 2014 selon laquelle la société mettra à pied 175 travailleurs non syndiqués 
à ses usines situées à Hamilton et à proximité du lac Érié. Le centre d’appels Transcom de 
St. Catharines fermera ses portes d’ici la fin de février 2014, ce qui affecte 260 employés. 
 
Région économique de London 
 
La région économique de London est située dans la partie sud-ouest de l’Ontario et englobe les comtés 
d’Elgin, Middlesex et Oxford. Selon le recensement de 2011, cette région compte 632 331 habitants, soit 
3,6 % de plus qu’en 2006. L’économie de la région repose en grande partie sur la technologie de 
l’information, la fabrication de pointe, les sciences de la vie et la recherche médicale. 
 
Selon l’Enquête sur la population active de Statistique Canada, l’emploi dans la région économique est 
demeuré assez stable en 2013 comparativement à 2012. Le taux de chômage moyen de la région était 
7,8 % en 2013, un taux supérieur à la moyenne provinciale de 7,5 %. Le taux de chômage moyen a 
diminué de 0,1 point de pourcentage par rapport au taux observé en 2012 (7,9 %). 
 
Le secteur de la fabrication de la région a recu plusieurs annonces tant réjouissantes que consternantes. 
General Motors du Canada Limitée investira 250 M$ dans l’usine CAMI d’Ingersoll pour appuyer la 
production de véhicules. Sodecia North America Inc. prend de l’expansion à London, ce qui entraîne la 
création de plus de 100 emplois. Le North American Stamping Group accroîtra sa capacité à son unité de 
production de pièces automobiles de Woodstock, ce qui créera jusqu’à 65 emplois. International Beams, 
une filiale de Lebcorp Ltd., a ouvert une nouvelle usine de fabrication de produits du bois à Tillsonburg, 
qui emploie 75 travailleurs. Au début de 2014, Natra établira sa première usine nord-américaine de 
fabrication de chocolat à London, ce qui créera 60 emplois. Canadian Solar Incorporated pourvoira 
environ 200 postes à sa nouvelle usine. Sle-Co Plastics Inc., un fournisseur de pièces d’automobile, 
prévoit ouvrir une usine de fabrication à St. Thomas au cours des deux prochaines années, après la 
rénovation de l’installation qu’elle vient d’acquérir. L’expansion de l’entreprise devrait conduire à la 
création de jusqu’à 200 emplois. Enfin, la société Dr. Oetker a annoncé la dotation de plus de 125 postes 
à son unité de production de pizzas de London. 
 
Le secteur de la fabrication a également été visé par des annonces déconcertantes. Diamond Aircraft 
Industries Inc. a suspendu son programme D-Jet, ce qui touche plus de 200 travailleurs. En décembre, 
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Kellogg Canada a annoncé la fermeture de son usine de London à la fin de 2014, affectant ainsi 
500 employés.  
 
Au chapitre des services éducatifs, l’Université Western a officiellement ouvert le nouvel immeuble de 
110 M$ logeant la Richard Ivey School of Business qui accueillera 1 500 étudiants, professeurs et 
employés. Dans le secteur de la santé, Bayshore Home Health a obtenu un contrat de trois ans du 
London Health Sciences Centre et embauchera 100 fournisseurs de soins de santé (études 
observationnelles) qui travailleront à l’University Hospital et au Victoria Hospital. Dans le secteur du 
commerce au détail, la société Sobey’s Inc. a annoncé qu’elle ouvrira une nouvelle épicerie FreshCo à 
London et rénovera un site existant, ce qui devrait créer 150 nouveaux emplois dans la région. 
 
Région économique de Windsor-Sarnia 
 
La région économique de Windsor-Sarnia est située dans le sud-ouest de l’Ontario et englobe la division 
du recensement de Chatham-Kent de même que les comtés d’Essex et Lambton. Selon le recensement 
de 2011, cette région comptait 619 056 habitants, soit 1,8 % de moins qu’en 2006. L’économie régionale 
repose principalement sur les secteurs de la fabrication, des produits pétrochimiques, de l’énergie 
renouvelable et de l’agriculture. 
 
La région de Windsor-Sarnia connaît une lente reprise économique après les pertes d’emploi énormes 
qui ont accompagné le ralentissement économique de 2008-2009. Dans la région, l’emploi total se situe 
toujours sous les taux précédant la récession. Selon l’Enquête sur la population active de 
Statistique Canada, l’emploi a reculé de 1,0 % en 2013 comparativement à 2012. Le taux de chômage 
moyen s’est établi à 8,4 % en 2013, soit au-dessus de la moyenne provinciale de 7,5 %. Il s’agit toutefois 
d’une amélioration par rapport à 2012, alors que le taux de chômage moyen était de 9 %. 
 
La construction, au coût de 1,4 G$, de la promenade Right Honourable Herb Gray, le projet 
d’infrastructure le plus important de la région, est en cours. Parmi les autres projets de construction 
d’envergure, citons le South West Detention Centre à Windsor (247 M$) qui ouvrira ses portes en 2014; 
l’International Aquatic and Training Centre de Windsor (78 M$) dont l’ouverture est prévue pour 
décembre 2013; et le centre récréatif à usages multiples de la localité de Lakeshore (57 M$) dont les 
travaux devraient être terminés pour 2016. La région verra aussi un autre grand projet de 
développement, le South Kent Wind Project de 100 M$ qui devrait entraîner la création de jusqu’à 
500 emplois au plus fort de la construction. 
 
Au chapitre de la création d’emplois, Ford du Canada Limitée a augmenté sa production à son usine de 
moteurs d’Essex. De plus, Dynament Corporation, une société fabriquant des dispositifs médicaux, a 
annoncé qu’elle avait l’intention d’ouvrir son premier établissement canadien à Amherstburg, ce qui 
créera jusqu’à 80 nouveaux emplois au cours des trois prochaines années. Parmi les autres initiatives 
nouvelles dans la région, citons le centre de fret à l’aéroport international de Windsor, lequel devrait créer 
105 emplois à la fin des travaux en 2014. La construction d’une usine de production d’acide succinique 
d’origine biologique à Sarnia par BioAmber Inc., ayant son siège aux États-Unis, conduira à la création de 
150 emplois dans la construction et à l’engagement de 60 employés quand elle sera opérationnelle à la 
fin de 2014. De plus, Innovative Hydrogen Solutions, un producteur de carburant de remplacement a 
débuté ses activités de fabrication et de montage à Chatham-Kent, une initiative qui devrait ajouter 
200 plus d’emplois au cours des 5 prochaines années. 
 
Cependant, il y a eu plusieurs annonces de pertes d’emploi importantes en 2013. Notamment, Heinz 
Canada a annoncé son intention de fermer son usine de Leamington, ce qui touche environ 
740 employés. De plus, la gouvernement provincial a décidé de fermer prématurément la centrale 
électrique de Lambton dans le comté de Courtright, une initiative qui affectera plus de 300 travailleurs à 
l’usine de transformation du charbon en électricité. Parmi les autres événements importants entrainant 
une perte d’emplois, citons l’arrêt de toute production par Honeywell à son usine d’Amherstburg, qui 
touche 75 employés; la fermeture de l’usine Worthington Cylinders de Tilbury, qui affecte 100 employés; 
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et la cessation des activités d’Imperial Oil à son établissement de Sarnia, qui touche plus de 
60 employés. 
 
Région économique de Stratford-péninsule Bruce 
 
La région économique de Stratford-péninsule Bruce est située dans le sud-ouest de l’Ontario et 
comprend les comtés de Bruce, Grey, Huron et Perth. Selon le recensement de 2011, la région compte 
292 882 habitants, soit 0,5 % de plus qu’en 2006. L’agriculture et le tourisme sont importants dans cette 
région en raison de son emplacement géographique. 
 
Selon l’Enquête sur la population active de Statistique Canada, l’emploi dans la région a connu un recul 
de 1,6 % en 2013 comparativement à 2012. Le taux de chômage moyen s’est établi à 5,6 % en 2013, soit 
1,1 point de pourcentage de plus qu’en 2012. La région économique de Stratford-péninsule Bruce 
détenait le taux de chômage le plus bas de l’Ontario en 2013. 
 
Plusieurs projets de construction ont démarré dans la région en 2013. Parmi les grands projets de 
développement de l’infrastructure qui sont en cours, citons les travaux de reconstruction se rapportant à 
l’autoroute 6, dont le coût est estimé à 10,3 M$. Le projet a débuté en mai 2013 et devrait s’achever à 
l’été 2014. Le plan comprend un aspect important, à savoir le remplacement du Shallow Lake Bridge de 
même que la remise en état du Stoke River Bridge. D’autres grands projets soutiennent l’industrie 
régionale, dont la construction d’un nouveau centre de soins palliatifs au coût de 3,6 M$ à Collingwood; 
et la construction d’une résidence condominiale à Port Elgin. Le projet Armow Wind dans la municipalité 
de Kincardine a reçu l’aval de la province de l’Ontario. Le projet de développement de Samsung 
Renewable Energy et de Pattern Renewable Holdings consistera à créer 92 turbines industrielles. 
 
Une nouvelle addition au secteur de la fabrication a été bien accueillie dans la région. TG Minto 
Corporation a ouvert une usine de pièces automobiles de 11 M$ à Stratford et embauché 70 travailleurs. 
La société Green Arc Tire Manufacturing Inc. a annoncé pour sa part qu’elle projetait d’ouvrir une usine 
de rechapage de pneus de 37 M$ à St. Marys en février 2014, ce conduira à la création de 340 emplois. 
Stratford’s SteelCraft Inc. a obtenu un sous-contrat de 10,4 M$ pour produire des pièces de véhicules 
militaires canadiens en acier. Après qu’un incendie a détruit ses installations de production, situées dans 
la municipalité de Huron Est, a société MDL Doors Inc. dont le siège se trouve à Bruxelles, a décidé de 
fermer ses portes. Elle comptait 100 travailleurs à son emploi. 
 
Le secteur du commerce a vu de nouvelles additions, mais aussi quelques départs en 2013. Un magasin 
d’aubaines Value Village et un magasin au détail Winners ont ouvert leurs portes à Owen Sound et 
embauché, ensemble, plus de 100 employés. On a également ouvert un supercentre Walmart à Stratford 
à la fin de novembre 2013, ce qui a créé 170 emplois. Une épicerie No Frills a également ouvert ses 
portes à Stratford. En revanche, Zellers Inc. a fermé deux magasins, soit un à Hanover et à un à Owen 
Sound, en mars 2013, ce qui a touché plus de 200 employés. De plus, Rona Inc. a fermé son magasin de 
Collingwood en octobre 2013, ce qui a affecté 37 employés. 
 
Région économique du Nord-est de l’Ontario  
 
La région économique du Nord-est englobe la division du recensement du Grand Sudbury et les districts 
de Nipissing, Parry Sound, Manitoulin, Sudbury, Timiskaming, Cochrane et Algoma. Selon le 
recensement de 2011, cette région comptait 551 144 habitants, soit à peu près le même nombre qu’en 
2006. L'économie régionale est influencée par les secteurs des mines, des forêts, des services publics et 
des soins de santé. 
 
Selon l’Enquête sur la population active de Statistique Canada, l’emploi dans la région a régressé de 
1,1 % en 2013 comparativement à 2012. Le taux de chômage moyen dans la région était de 7,5 % en 
2013, soit le même que la moyenne nationale. Il s’agit toutefois d’une augmentation par rapport à l’an 
dernier alors que le taux de chômage moyen était de 7,3 %.   
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L’affaiblissement des prix des produits de base et la diminution de la demande de métaux non précieux 
font sentir leurs effets sur l’industrie minière dans la région de Sudbury. En septembre 2012, Vale 
Canada a appliqué un gel du recrutement pour restructurer et réaligner les coûts. La société a également 
mis à pied 30 travailleurs à ses installations de Sudbury en mars 2013 et annoncé qu’elle fermerait l’une 
de ses fonderies après 2016. Cette mesure réduira de moitié l’investissement de Vale dans le projet 
Clean Atmospheric Emissions Reduction au cours des prochaines années. Les entreprises de services 
d’extraction minière de la région ont fait de même par suite du déclin de la demande de métaux 
non précieux. Vale effectuera comme prévu un investissement en capital de 760 M$ dans la nouvelle 
mine Totten de Worthington qui devrait ouvrir à la fin de février 2014 et compter un effectif d’environ 
150 travailleurs une fois qu’elle fonctionnera à plein capacité.   
    
L’année dernière, il y a eu un certain nombre d’annonces de projets de développement dans le secteur 
des métaux précieux dans le nord-est de l’Ontario. Dans le cadre du projet Clean Atmospheric 
Emissions, on a ouvert une grande mine d’or au nord-est de Cochrane au début de 2013, qui pourrait 
conduire à la création de 500 emplois quand la mine fonctionnera à pleine capacité. La minière 
Xstrata Copper, de Timmins, a indiqué qu’elle embauchera de nouveaux employés pour remplacer une 
partie des 400 travailleurs qui prévoient prendre leur retraite au cours des prochaines années. La chute 
des prix des produits de base n’est pas sans répercussions sur le nombre et l’ampleur des projets 
d’exploration dans la région. Goldcorp Inc. a réduit l’ampleur de son projet original d’extraction minière à 
ciel ouvert (Hollinger), à Timmins. Le dynamitage a commencé au début de février 2014 et la production 
devrait débuter plus tard cette année. Kirkland Lake Gold Inc. a mis à pied 144 employés et éliminé le 
travail à forfait. 
 
Le secteur de la construction a montré des signes de vigueur tout au long de 2013 et la situation 
s’annonce bien pour 2014. Les travaux de développement de l’infrastructure, notamment ceux qui se 
rapportent aux autoroutes, aux ponts et aux égouts, ont conduit à la création de centaines d’emplois dans 
la région. D’autres grands projets de construction ont été mis en œuvre dans la région. Par exemple, 
N-Viro Systems Canada LP a construit un établissement de gestion des biosolides au coût de 63 M$ à 
Sudbury; et le ministère des Ressources naturelles de l’Ontario a entrepris de rénover, au coût de 25 M$, 
le Sudbury Forest Fire Management Centre à l’aéroport du grand Sudbury. Les travaux ont commencé en 
2013 pour les deux projets. En 2014, on entreprendra le projet New Post Creek, qui devrait déboucher 
sur la création de 100 emplois dans le domaine de la construction. La société Chartrand Equipment of 
Timmins a été mise sous séquestre, causant ainsi la perte d’environ 250 emplois. 
   
Le secteur du bois de construction de la région montre des signes de reprise après de nombreuses 
années de stagnation grâce à la lente remontée des prix et la reprise des marchés. Le Sudbury Forest 
Fire Management Centre a rénové sa scierie de Timmins après un incendie, ce qui a donné du travail à 
100 employés. Après six ans, l’ancienne scierie de Domtar a repris ses activités sous le nom de White 
River Forest Products. Elle compte 50 employés. L’entreprise prévoit ajouter un autre quart de travail au 
printemps prochain. 
 
Parmi les autres situations influant sur la région, citons la baisse des inscriptions dans les écoles de la 
localité, qui a obligé la Rainbow District School Board, située à Sudbury, à supprimer 45 postes en mai 
2013 en raison des changements touchant la population étudiante. 
 
Région économique du Nord-ouest de l’Ontario 
 
La région économique du Nord-ouest comprend les districts de Thunder Bay, Rainy River et de Kenora. 
Selon le recensement de 2011, cette région comptait 224 034 habitants, soit 4,7 % de moins qu’en 2006. 
Région la moins peuplée de l’Ontario, elle couvre toutefois la plus grande superficie et offre des 
avantages et des défis uniques. L’économie régionale repose sur les secteurs des mines, de la foresterie, 
des services publics et des soins de santé.  
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Selon l’Enquête sur la population active de Statistique Canada, l’emploi dans la région du Nord-ouest 
s’est accru de 0,6 % en 2013 comparativement à 2012. Le taux de chômage moyen s’est établi à 7,2 % 
en 2013, soit une augmentation de 0,5 point de pourcentage comparativement à 2012. 
 
Au cours des dernières années, les prix élevés des produits de base que sont les minéraux métallifères 
comme l’or, l’argent, le nickel et la platine ont contribué à stimuler la croissance du secteur minier. Par 
exemple, on a mis en œuvre un certain nombre de nouveaux projets d’exploration minière dans le 
Nord-ouest de l’Ontario, dont le Phoenix Gold Project de Rubicon Minerals à Red Lake; le Rainy River 
Gold Project de New Gold Inc. au nord de Barwick; et le projet de Stillwater Canada visant à construire 
une mine de palladium et de cuivre au nord de Marathon. La diminution mondiale des prix des produits 
de base a toutefois engendré dernièrement une diminution marquée de nombre de nouveaux projets 
d’exploration. Plus particulièrement, Cliff Natural Resources a annoncé à la fin de l’année dernière qu’elle 
interrompait indéfiniment ses activités dans le Cercle de feu. Comme c’est l’entreprise qui est le plus 
susceptible d’exécuter des projets de développement avancé dans la région, sa décision de cesser les 
activités donne un dur coup aux efforts de développement en général dans la région. Parmi les raisons 
invoquées, citons les progrès insuffisants en matière de développement de l’infrastructure et le prix de 
l’électricité. Un certain nombre de petites sociétés ont reporté l’exécution de nouveaux projets jusqu’à 
qu’il y ait une amélioration des prix mondiaux.  
 
Le secteur forestier commence à montrer des signes de reprise après les mises à pied et les fermetures 
d’usine des années passées. Plus particulièrement, l’intérêt dans les sous-produits de la biomasse, 
comme le granulé de bois et la fibre de rayonne, a créé un certain nombre de possibilités dans la région. 
À l’heure actuelle, on travaille à la transformation de l’Atikokan Generating Station afin de brûler la 
biomasse forestière plutôt que du charbon. Le projet de 170 M$ devrait être achevé au milieu de l’année 
2014. Encouragées par ce développement, deux entreprises de la région, Atikokan Renewable Fuels et 
Resolute Forest Products, approvisionneront la centrale en granulé de bois, ce qui devrait conduire à la 
création de plusieurs centaines d’emplois. Les initiatives récentes sont encourageantes, mais la reprise 
dans ce secteur demeure fragile. Resolute Forest Products a interrompu indéfiniment la production de 
papier au moulin Fort Frances à la fin de janvier 2014, ce qui a touché 150 employés. 
 
Le secteur de la construction a continué de bien se porter en 2013. Plusieurs projets d’infrastructure 
exécutés le long des autoroutes et des ponts ont créé des centaines d’emplois dans la région. La 
construction, au coût de 106 M$, d’un nouveau pont sur la rivière Nipigon compte parmi les principales 
initiatives de la région. Cette initiative devrait créer plus de 1 000 emplois pendant toute la durée du 
projet. Le ministère des Ressources naturelles de l’Ontario entame un projet de 9,65 M$ visant à 
reconstruire l’Armstrong Fire Attack Base située au nord de Thunder Bay. Le gouvernement de l’Ontario 
a également accordé un contrat de 10,5 M$ à Aecon Construction and Materials Limited pour rénover 
plus l’autoroute 11 sur 27 kilomètres, entre Geraldton et Jellicoe. Les travaux de construction devraient 
débuter au printemps 2014 et créer 100 emplois. 
 
D’autres décisions économiques ont des répercussions sur la région. Par exemple, en juillet 2013, 
Bombardier a mis à pied 130 employés travaillant à son unité de production de Thunder Bary. La société 
a supprimé 80 postes et a temporairement mis à pied 50 travailleurs. Bombardier annonçait toutefois en 
janvier 2014 qu’elle avait décroché un contrat de 481 M$ pour construire, pour le gouvernement 
provincial, 65 voitures de train à deux niveaux du réseau GO, ce qui créera 250 emplois. La société 
Teleperformance a annoncé qu’elle engagera plus de 150 agents de service à la clientèle pour son 
centre de contact de Thunder Bay. De plus, un nouveau Tim Hortons a ouvert ses portes en avril 2013 
dans le district de Sioux Lookout, ce qui a conduit à la création de 40 emplois. 
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Tableau 4 : Données annuelles sur la population active de l’Ontario, emploi par région économique 

Emploi (en milliers) Année 2012 à 2013 2011 à 2012 

Données non désaisonnalisées 2013 2012 2011 Nombre % Nombre % 

Ontario 6 879,4 6 783,7 6 731,3 95,7 1,4 52,4 0,8 

Régions économiques              

    Ottawa 687,4 697,6 681,5 -10,2 -1,5 16,1 2,4 

    Kingston - Pembroke 213,5 213,0 217,4 0,5 0,2 -4,4 -2,0 

    Muskoka - Kawarthas 168,4 172,7 176,9 -4,3 -2,5 -4,2 -2,4 

    Toronto 3 274,5 3 164,3 3 118,3 110,2 3,5 46,0 1,5 

    Kitchener - Waterloo - Barrie 704,3 687,0 689,9 17,3 2,5 -2,9 -0,4 

    Hamilton – péninsule du Niagara 705,0 715,0 709,2 -10,0 -1,4 5,8 0,8 

    London 328,1 328,0 324,8 0,1 0,0 3,2 1,0 

    Windsor - Sarnia 293,3 296,4 294,8 -3,1 -1,0 1,6 0,5 

    Stratford – péninsule Bruce 150,2 152,6 157,7 -2,4 -1,6 -5,1 -3,2 

    Nord-est 252,9 255,8 262,2 -2,9 -1,1 -6,4 -2,4 

    Nord-ouest 101,9 101,3 98,7 0,6 0,6 2,6 2,6 

Note : Les totaux peuvent ne pas correspondre aux sommes indiquées en raison des arrondissements. 

Source : Enquête sur la population active de Statistique Canada – Tableau CANSIM  282-0055 

 
Migration interprovinciale en Ontario  
 
Depuis la dernière décennie, le nombre de résidents de l’Ontario qui quittent la province est supérieur au 
nombre de nouveaux arrivants en provenance d’autres provinces. Il s’agit du plus long mouvement 
d’émigration nette de la province depuis que Statistique Canada a commencé à recueillir des données à 
ce sujet en 1960. Les pertes interprovinciales de l’Ontario ont diminué considérablement en 2010 et 2011 
puisque la croissance de l’emploi était plus forte en Ontario que dans les autres provinces regroupées. 
Cependant, en 2012, l’Ontario a éprouvé plus de difficulté à créer des emplois que les autres provinces 
canadiennes, d’où une augmentation de son déficit migratoire interprovincial net. Durant les trois 
premiers trimestres de 2013, l’Ontario a perdu près de 12 700 résidents nets au profit des autres 
provinces, résultats qui cadrent avec la croissance inférieure de l’emploi en Ontario en 2013, 
comparativement à l’Alberta et à la Saskatchewan. 
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L’Ontario a commencé à enregistrer un déficit migratoire interprovincial avec le déclin de son secteur de 
la fabrication et la dépréciation du dollar canadien par rapport au dollar américain. Vers cette période, les 
prix du pétrole ont augmenté à l’échelle mondiale et l’Alberta a supplanté l’Ontario comme moteur de 
l’économie du pays. Depuis 2005, c’est l’Alberta qui accueille principalement les émigrants de l’Ontario. 
L’émigration en Alberta peut toutefois ralentir au cours des prochaines années étant donné que l’industrie 
pétrolière fait maintenant face à une chute des prix du pétrole et à une diminution de ses profits. Par 
ailleurs, les émigrants interprovinciaux qui s’installent en Ontario proviennent principalement du Québec, 
surtout à cause de la proximité de l’Ontario et la taille de sa population. Cependant, la taille importante de 
la collectivité francophone de l’Ontario peut y être pour quelque chose. 
 
Depuis la dernière récession, presque toutes les régions de l’Ontario ont enregistré des pertes 
interprovinciales nettes. Les régions économiques les plus touchées ont été celles de Toronto et de 
Windso-Sarnia à cause du déclin important qui a eu lieu dans le secteur de la fabrication. Avant la 
récession, le Nord-ouest de l’Ontario a affiché des déficits migratoires interprovinciaux importants à cause 
de l’effondrement de l’industrie forestière. Jusqu’à 2012, la région économique d’Ottawa était la seule 
région qui avait enregistré un gain net constant de migrants interprovinciaux en raison de la forte 
concentration de services publics. 
 
Évolution du marché du travail dans les segments de la clientèle 
 
Autochtones 
 
Selon l’Enquête nationale auprès des ménages de 2011, l’Ontario comptait environ 301 400 Autochtones, 
soit près de 22 % de la population autochtone totale au Canada. Malgré ce nombre, les Autochtone de 
l’Ontario représentaient moins de 3 % de la population totale de la province. En Ontario, la région de 
Toronto comptait le nombre le plus élevé d’Autochtones, soit près de 37 000. Les régions d’Ottawa et du 
Grand Sudbury comptaient également de fortes populations d’Autochtones, soit 19 200 et 13 400. En 
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Ontario, environ 84 % des résidents ayant une identité autochtone
1
 vivent à l’extérieur d’une réserve alors 

que les 16 % restant vivent sur une réserve.  
 
La population autochtone était toutefois plus jeune que la population non autochtone en Ontario. Environ 
42 % de la population autochtone de la province avait moins de 25 ans alors que 30 % de la population 
non autochtone faisait partie de ce groupe d’âge. Par contre, un pourcentage de la population autochtone 
plus petit que celui de la population non autochtone avait 65 ans et plus. En effet, près de 7 % de 
l’ensemble des Autochtones de l’Ontario, comparativement à 14 % de la population non autochtone, avait 
65 ans et plus. En 2011, l’âge médian moyen de la population autochtone était de 33 ans, ce qui est 
beaucoup plus jeune que l’âge médian de la population totale de l’Ontario, qui était de 40 ans. 
 
Le taux de chômage de la population autochtone est généralement plus élevé que celui de l’ensemble de 
la population active de l’Ontario. Selon l’Enquête sur la population de Statistique Canada (qui exclut les 
Autochtones vivant sur une réserve), le taux de chômage de la population autochtone de l’Ontario 
s’élevait à 12,6 % en 2013 et dépassait le taux des 7,5 % enregistré pour l’ensemble de la population en 
âge de travailler en Ontario. Le taux de chômage de la population autochtone en 2013 avait augmenté 
par rapport au taux de 2012 (12,1 %). 
 
Immigrants/Nouveaux arrivants 
 
L’Ontario continue d’attirer la plus grande proportion des immigrants qui arrivent au Canada. Selon 
Statistique Canada, en 2012-2013, près de 40 % de l’ensemble des nouveaux immigrants ont élu 
domicile en Ontario. Près de 80 % des nouveaux immigrants en Ontario se sont établis dans la région 
économique de Toronto. Depuis quelques années cependant, le nombre d’immigrants qui s’installent en 
Ontario a diminué, car ils préfèrent s’installer dans l’Ouest canadien qui offre de meilleures perspectives 
économiques. 
 
Les immigrants ont été une importante source de peuplement et de main-d’oeuvre dans la province. En 
2013, environ 30 % de la population active de l’Ontario était née à l’extérieur du Canada. Les taux de 
chômage des nouveaux arrivants ou récents immigrants (ceux qui se sont établis dans la province au 
cours des cinq dernières années) sont généralement plus élevés que le taux de chôme pour l’ensemble 
de la population de l’Ontario. En 2013, le taux de chômage des récents immigrants de l’Ontario s’élevait à 
14,8 %, dépassant ainsi le taux de 7,5 % pour l’ensemble de la population en âge de travailler. Parmi 
toutes les provinces, c’est l’Ontario qui affiche le plus haut taux de chômage pour les nouveaux arrivants; 
ce taux est passé de 14.3 % en 2012 à 14,8 %. Le taux de chômage pour les immigrants établis dans la 
province depuis plus de 10 ans est généralement plus bas ou plus près du taux pour l’ensemble de la 
population.  
 
Les jeunes (âgés de 15 à 29 ans) 
 
En Ontario, le nombre de jeunes âgés de 15 à 29 ans qui participent à la population active s’élevait à 
près de 1,9 million en 2013. Les conditions du marché du travail pour les jeunes n’ont pas changé 
beaucoup en Ontario au cours des trois dernières années. Le pourcentage de jeunes faisant partie de la 
population active s’est maintenu à environ 25 % de 2010 à 2013. Selon l’Enquête sur la population active 
de Statistique Canada, le nombre de jeunes sur le marché du travail de l’Ontario en 2013 était à peu près 
le même qu’en 2012. En 2013, le nombre de jeunes travaillant à temps plein a diminué alors que le 
nombre de jeunes travaillant à temps partiel a augmenté. Enfin, le taux moyen de participation des jeunes 
au marché du travail en 2013 était de 68,8 %, soit légèrement en baisse par rapport aux 69 % de 2012. 
 

                                            
1
 Le terme « identité autochtone » renvoie aux personnes ayant déclaré être des Autochtones, c’est-à-dire Première Nation (Indien 

de l’Amérique du Nord), Métis ou Inuk et/ou aux personnes ayant déclaré être des Indiens inscrits ou des Indiens des traités en 
vertu de la Loi sur les Indiens du Canada et/ou les personnes ayant déclaré être des membres d’une Première nation ou d’une 
bande indienne. Les Autochtones du Canada sont définis au paragraphe 35(2) de la Loi constitutionnelle de 1982 comme 
comprenant les Indiens, les Inuits et les Métis du Canada. 
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Les cohortes de jeunes affichent depuis longtemps des taux de chômage supérieurs au taux du groupe 
des 25 à 29 ans, qui sont généralement plus près du taux de chômage général en Ontario. En 2013, le 
taux de chômage moyen chez les jeunes de 15 à 29 ans était de 12,9 %, soit légèrement plus bas que 
celui de 2012, qui était de 13,1 %. Chez les jeunes de 15 à 19 ans, ce taux était de 23 % en 2013, soit un 
recul de 0.8 point de pourcentage par rapport à 2012. En 2013, les taux de chômage moyens pour les 
deux autres cohortes de jeunes, soit les groupes de 20 à 25 ans et de 25 à 29 ans, étaient de 12,3 % et 
de 8,6 %, comparativement à 13 % et 7,9 % en 2012. Le taux de chômage chez les jeunes hommes 
dépasse habituellement celui des jeunes femmes, mais l’écart diminue souvent dans le cas de la cohorte 
des jeunes les plus âgés. 
 
 

 
 
 
Travailleurs âgés (55 à 64 ans) 

 
En Ontario, les travailleurs âgés (55 à 64 ans) sont un segment de population active en croissance 
comme en témoignent les augmentations de la taille de leur population. En 2013, ce groupe représentait 
14,9 % de l’ensemble de la population active de la province. Au cours de la dernière décennie, les taux 
d’emploi pour les travailleurs âgés ont été à la hausse. Cependant, les femmes ont enregistré des taux 
d’emploi plus élevés, ce qui a réduit l’écart avec les taux d’emploi chez les hommes. Dans ce groupe 
d’âge, la participation au marché du travail continue d’être supérieure chez les hommes, mais on observe 
une croissance évidente de la participation des femmes, en particulier chez les femmes de 60 à 64 ans. 
 
Ces tendances de la participation au marché du travail coïncident avec une augmentation de l’âge 
médian de la retraite chez les hommes et les femmes de l’Ontario. Ce changement à la hausse était plus 
évident après la récession de 2008-2009. L’âge médian de la retraite dans la province a augmenté 
considérablement, passant de 61,3 ans en 2009 à 64,2 ans en 2013. Les travailleurs âgés retardent leur 
départ à la retraite pour un certain nombre de raisons possibles, dont de meilleurs résultats pour la santé 
et une longévité accrue; le caractère moins exigeant du travail sur le plan physique; les exigences de leur 
situation économique, y compris l’endettement; et la nécessité, pour les employeurs, de maintenir en 
poste les travailleurs spécialisés et chevronnés. 
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Comparativement aux groupes d’âge plus jeunes, les travailleurs âgés forment depuis longtemps une 
proportion plus grande des chômeurs Il est possible que cette situation soit attribuable, entre autres 
facteurs, au niveau de scolarisation relativement plus bas et à la discrimination fondée sur l’âge. Ces 
facteurs peuvent finir par réduire les possibilités de réemploi des travailleurs âgés sans emploi. 
 

 
 
Aînés (65 ans et plus) 
 
En Ontario, la population actuelle des 2 millions d’aînés (âgés de 65 ans et plus) va doubler pour s’établir 
à 4 millions en 2036. Le pourcentage d’aînés dans la population totale passera donc de 15 % en 2013 à 
24 % en 2036. En 2017, les aînés devraient, pour la première fois en Ontario, constituer une partie plus 
grande de la population que les enfants (le groupe des 0 à 14 ans).  
 
Parallèlement à cette augmentation de la population, un nombre plus élevé d’aînés participent à la 
population active de l’Ontario et détiennent un emploi. En 2013, les taux moyens d’emploi et de 
participation au marché du travail étaient respectivement de 13,6 % et 13,1 % chez les aînés. Le taux de 
participation des aînés au marché du travail s’est accru depuis la dernière décennie, surtout dans le cas 
de la cohorte des 65 à 69 ans, comme en témoigne la figure ci-dessous. 
 
Depuis plusieurs années, de plus en plus d’aînés ont commencé à occuper un emploi, ce qui a 
également fait augmenter leur taux d’emploi à temps plein. L’évolution de la situation économique causée 
par le dernier ralentissement économique est un facteur probable de la hausse constante de l’emploi à 
temps plein après 2008.  
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Francophones  
 
Le français est la première langue officielle parlée dans la communauté de langue officielle en situation 
minoritaire en Ontario. Selon Statistique Canada, ce segment se compose de « tous les individus dont le 
français est la première langue officielle ainsi que la moitié de ceux qui parlent l’anglais et le français ». 
 
Selon le recensement de 2011, le nombre de résidents ontariens qui ont indiqué le français comme 
première langue officielle parlée s’élevait à environ 542 400, soit à peu près le même nombre qu’en 2006. 
La communauté francophone représentait 4,3 % de l’ensemble de la population de l’Ontario. De 
2006 à 2011, l’Ontario a affiché un léger recul du pourcentage d’Ontariens qui pouvaient tenir une 
conversation en français, qui représente actuellement 11,3 % de la population. 
 
L’Ontario comprend de grandes communautés francophones, particulièrement à Ottawa, dans la région 
de Toronto et dans le Nord-est de la province. Le profil d’âge de population francophone de l’Ontario est 
plus vieux que celui de l’ensemble de la population. De plus, les femmes représentaient, à 53 %, plus de 
la moitié de la communauté francophone. L’Ontario accueille la majorité des immigrants francophones 
hors Québec et un grand nombre d’entre eux s’installent dans la région de Toronto. 
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Conclusion 

En 2014, la forte population et l’économie très diversifiée de l’Ontario devraient aider la province à se 
remettre de la faible croissance économique qu’elle connait depuis les deux dernières années. La 
croissance devrait s’intensifier à mesure que l’économie américaine continue de s’améliorer. Malgré les 
pertes d’emplois importantes au cours des derniers mois, le secteur de la fabrication devrait toujours 
profiter des meilleures perspectives économiques au sud de la frontière. Un certain nombre 
d’investissements prévus dans l’infrastructure auront également une influence positive sur l’économie et 
le marché du travail. La bonne santé du marché de l’habitation et les dépenses de consommation 
contribueront à renforcer la croissance. Ces facteurs risquent le plus de modifier ces perspectives s’ils 
s’affaiblissaient en 2014. Le renforcement de la croissance économique sur le marché du travail de 
l’Ontario. 

 

 

 
 

Remarque : Les auteurs ont mis un soin particulier à rédiger ce document en fondant leurs recherches 
sur des informations sur le marché du travail qui étaient exactes et pertinentes au moment de la 
publication. Le marché du travail étant en évolution constante, les données fournies peuvent avoir 
changé depuis la publication de ce document. Nous encourageons les lecteurs à consulter d’autres 
sources pour obtenir des renseignements supplémentaires sur l’économie et le marché du travail local. 
Les renseignements présentés dans ce document ne reflètent pas nécessairement les politiques 
officielles d’Emploi et Développement social Canada. 

 
 
 
Préparé par la Direction de l'information sur le marché du travail et socio-économique, Service Canada, 
région de l'Ontario. 
Pour de plus amples renseignements, communiquez avec l’équipe de l’IMT à 
 lmi-imt@workingincanada.gc.ca 
Pour de plus amples renseignements sur les produits de Statistique Canada, consultez le site Web 
de Statistique Canada à  www.statcan.gc.ca 
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